
Zeitschrift: Schweizer Archiv für Tierheilkunde SAT : die Fachzeitschrift für
Tierärztinnen und Tierärzte = Archives Suisses de Médecine Vétérinaire
ASMV : la revue professionnelle des vétérinaires

Herausgeber: Gesellschaft Schweizer Tierärztinnen und Tierärzte

Band: 88 (1946)

Heft: 10

Artikel: Brucellose chez le lièvre

Autor: Roux, L. / Bouvier, G.

DOI: https://doi.org/10.5169/seals-592777

Nutzungsbedingungen
Die ETH-Bibliothek ist die Anbieterin der digitalisierten Zeitschriften auf E-Periodica. Sie besitzt keine
Urheberrechte an den Zeitschriften und ist nicht verantwortlich für deren Inhalte. Die Rechte liegen in
der Regel bei den Herausgebern beziehungsweise den externen Rechteinhabern. Das Veröffentlichen
von Bildern in Print- und Online-Publikationen sowie auf Social Media-Kanälen oder Webseiten ist nur
mit vorheriger Genehmigung der Rechteinhaber erlaubt. Mehr erfahren

Conditions d'utilisation
L'ETH Library est le fournisseur des revues numérisées. Elle ne détient aucun droit d'auteur sur les
revues et n'est pas responsable de leur contenu. En règle générale, les droits sont détenus par les
éditeurs ou les détenteurs de droits externes. La reproduction d'images dans des publications
imprimées ou en ligne ainsi que sur des canaux de médias sociaux ou des sites web n'est autorisée
qu'avec l'accord préalable des détenteurs des droits. En savoir plus

Terms of use
The ETH Library is the provider of the digitised journals. It does not own any copyrights to the journals
and is not responsible for their content. The rights usually lie with the publishers or the external rights
holders. Publishing images in print and online publications, as well as on social media channels or
websites, is only permitted with the prior consent of the rights holders. Find out more

Download PDF: 16.11.2025

ETH-Bibliothek Zürich, E-Periodica, https://www.e-periodica.ch

https://doi.org/10.5169/seals-592777
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=de
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=fr
https://www.e-periodica.ch/digbib/terms?lang=en


507

Literatur.

Dunn L., The genetics of the domestic fowl. Journ. ofHered., Vol 19/20,
1929. — Greulich W., Erblichkeit und Zwillingsbildung. Amer. J.
physic. Anthrop., Band 19, 1940. — Ilancic D., Ein neuer Letalfaktor
beim Rind. Z'kunde, Band 19, 1940. — Kalugin J., Skizzen über die
Erforschung drei- und mehrzehiger Schweine. Minsk, 1924. — Weber W.,
Verkürzung des Achsenskelettes bei der Ziege. Schweizer Archiv für
Tierheilkunde, Band 85, 1943. — Weber W., Untersuchungen über die
Häufigkeit und Erblichkeit der Disposition zu Zwillingsgeburten beim Simmen-
talerrind. Archiv der Julius Klaus-Stiftung, Band 20, 1945. — Zietzsch-
mann O., Lehrbuch der Entwicklungsgeschichte der Haustiere, 1924.

Brucellose chez le lievre.
Les deux premiers oas constates en Suisse: 1936, 1944.

Par L. Roux et G. Bouvier.
Institut veterinaire et laboratoire de recherches Galli-Valerio, Lausanne.

Dans une conference faite aux veterinaires suisses a Lugano,
en aoüt 1936, M. le Directeur Flückiger a mentionne qu'ä l'etranger
on avait constate des infections ä bacille de Bang chez des ani-
maux sauvages, gibier, en particulier des chevreuils et peut-etre
meme des lievres. Lors de la discussion, lecture fut faite du rapport
d'autopsie d'un lievre chez lequel un examen serologique du sang
du cadavre permettait de suspecter une brucellose.

Nous avons demande aux collegues presents de verifier la chose
durant la saison de chasse qui allait s'ouvrir, de nous faire parvenir
si possible du materiel. Pareille demande avait ete adressee au
president de la federation des chasseurs, auquel nous devions le
lievre ci-dessus.

Or, de tout l'hiver 1936—1937, il ne nous est parvenu qu'un
lievre importe de l'etranger pour le repeuplement et qui fut trouve
mort le lendemain de la mise en liberte, a proximite immediate de
l'endroit oü le lächer avait eu lieu. Ce lievre ne presentait pas de
symptömes d'une maladie infectieuse, l'examen bacteriologique
fut negatif; par contre, il presentait une double torsion des intes-
tins, suite probable d'un traumatisme au moment de la capture
de l'animal ou pendant le voyage. D'autre part, nous avons re9U
de notre confrere Stalder ä Cossonay, ce dont nous le remercions
vivement, les organes genitaux, ovaires et fragments de 1'uterus
d'un chevreuil, abattu in extremis par un gendarme qui avait
constate qu'il s'agissait d'un animal epuise ou malade. Cultures et
inoculation au cobaye permirent d'exclure soit une infection ä
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bacille de Bang, soit une tuberculose. Un examen histologique
fait ä l'Institut pathologique de Lausanne demontra la presence
d'une tumeur.

Des 1937, nous avons vainement eherche un deuxieme cas
d'infection du lievre par le bacille de Bang. En mars 1940, l'examen
d'un lievre presentant un semis de granulations blanchätres dans
les poumons comme celui de 1936 permit de conclure ä une infection

par le bacille pseudo-tuberculeux. Les cobayes inocules en
serie succombaient en quelques jours. En 1944 enfin, le deuxieme
cas attendu est arrive et nous pensons interessant de publier ces
deux premiers cas d'infection du lievre par le bacille de Bang.

Premier cas.

"Voici le rapport d'autopsie tel qu'il fut presente k Lugano le
23 aoüt 1936: Lievre trouve mort le 13 aoüt 1936 sur un ehemin de
foret, sous les Aiguilles de Baulmes, et transmis au laboratoire le
meme jour par le garde auxiliaire L6on Deriaz k Baulmes.

Autopsie: Dans la region dorso-lombaire, on remarque trois
plaques arrondies de la grosseur d'une piece de frs. 5.— qui sont dä-
pilees et präsentent des eraflures tres superficielles. En levant la peau,
on constate de legeres infiltrations sanguines dans le derme des dites
plaques. Toutefois, il n'y a pas d'Oedeme sous-cutane et la musculature
ne presente rien d'anormal en ces endroits. A l'ouverture du cadavre,
aucune trace de blessure, fracture ou lesion traumatique manifeste des

organes internes. Dans la region sous-diaphragmatique on trouve, dans
la veine cave, un gros caillot de sang, mais il n'y a pas d'hemorragie
interne.

Les lesions constatees ci-dessus permettraient de conclure que ce
lievre a ete bouscule ou est tombe. Toutefois, vu le peu de gravite des
lesions constatees, il est difficile de conclure d'une fagon absolue k
une mort accidentelle.

Un examen approfondi des organes internes a demontre la presence
des lesions pathologiques suivants:

I. Poumons: presence d'un petit nombre de granulations
blanchätres ou grisätres, dans lesquels l'examen bacteriologique dä-
celle la presence de microbes ne prenant pas le gram, mais dont
Faction pathogene nous parait fort problematique;

II. Rate: capsule tendue, legerement hypertrophiee, de consistance
ferme, avec quelques petits foyers congestifs, mais sans nodules
ni tubercules nets. L'examen microscopique demontre la
presence de rares tres petits cocco-bacilles qui, jusqu'ä präsent,
n'ont pas cultive;

III. Uterus: dans la corne gauche, qui a la grosseur d'une grosse noix,
on trouve une petite masse rosätre, charnue, de 2 cm de long et de
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l'epaisseur d'un crayon, qui baigne dans un pus blanchätre, sans
aucune odeur. II n'a pas ete possible de se rendre exactement
compte s'il s'agissait des restes d'un tres petit foetus ou des suites
d'un avortement. L'examen bacteriologique de ce pus a ete to-
talement negatif. Jusqu'ü. present, les cultures paraissent steriles;

IV. Dans l'ovaire gauche, deux petits kystes;
V. Coeur enorme, au moins le double d'un coeur normal, mais sans

lesions macroscopiques. •

Avec le sang du coeur, il a ete procede A un essai d'agglutina-
tion dont voici les resultats:
bacilles isoles des poumons: agglutination negative;
typhoid test: agglutination negative;
paratyphoid test: agglutination negative;
abortus test Zurich: agglutination tres nette jusqu'a

1:640.

En presence de ces resultats, on devrait conclure k une infection par
le bacille de Bang, mais semblable infection n'a pas encore ete decrite
chez le lievre dans notre pays.

Au point de vue diagnostic diöörentiel, on doit songer ä. la
tularemic, maladie qui provoque l'apparition dans le sang d'agglutinine
de groupe pour le bacille de Bang. Cependant, le lievre dont il s'agit
est un lievre du pays et, par consequent, il est peu probable qu'il
s'agisse de tularemic, bien que les lesions constatees sur le poumon
presentent une remarquable analogie avec celles qui ont, en parti-
culier, ete decrites et figurees dans les travaux d'Ohara, medecin
japonais, sur certaines maladies des lapins sauvages identifiees avec
la tularemic, transmissibles k l'homme et connues au Japon depuis
plus de 100 ans.

Provisoirempnt, nous considererions ce lievre comme atteint d'une
infection k bacilles de Bang, avec hypertrophic du coeur, ce qui per-
mettrait d'expliquer la mort accidentelle d'un animal malade, malgre
le peu de gravite des lesions traumatiques constatees.

Rentre k Lausanne au debut de septembre, je pus continuer les
recherches et exclure comme agent pathogene les bacilles isoies des

poumons, c'etait en effet de vulgaires coli-bacilles. Les cultures qui
avaient ete faites pour la recherche du bacille de Bang en presence de
CO2 me reservaient par contre des surprises agreables. Cultures avec
la rate et la moelle osseuse, restees steriles. Cultures faites avec le pus
de l'uterus, magnifiques cultures pures de bacille de Bang. Les essais
d'agglutination comparatives avec plusieurs sangs de bovin d6-
montrent qu'il s'agissait bien d'un bacille de Bang. L'inoculation k
deux cobayes donna les resultats suivants:

Cobaye No 1 re?oit le 9 septembre 2 cm3 cultures isoiees du lievre,
par voie intraperitoneale, il pese 300 g. Mort le 29 septembre 1936, il
pese 235 g., la rate 0,50 g. A l'autopsie, on constate que les ganglions
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sous-lombaires, du hile du foie et mesenteriques sont grossis sans au-
cune trace de caseification. Pas d'autres lesions macroseopiques.

Avec le sang du cceur, agglutination de l'abortus test Zurich et de
la souche du lievre, positives jusqu'ä 1:1280. —

Cobaye No 2 regoit la meme dose, 2 cm3, par voie intraperitoneale,
le 9 septembre 1936, poids 350 g.; il est tue le 30 octobre 1936, poids
365 g., rate 0,80 g. Autopsie: rate un peu grossie et bosselee, pas
d'autres lesions macroseopiques nettes. Les cultures faites avec la rate
sont positives: presence de bacilles de Bang. Avec serum du cobaye,
agglutination de l'abortus test Zurich positive jusqu'ä 1:2500 + + +
negative 1:5000. Conclusions: l'uterus du lievre contenait des bacilles
de Bang.

Deuxieme cas:

Le Dr. Benoit, Directeur des abattoirs de Lausanne, nous a
transmis la rate et les poumons d'un lievre $, age approximativement
de 4—5 ans, presentant des lesions macroseopiques permettant de
diagnostiquer une pseudotuberculose des rongeurs. Le lievre a ete
tue par un chasseur de la region de Montricher (Vaud), le 26 septembre
1944.

Lesions chez le lievre: la rate est tres fortement grossie et atteint
le poids de 80 g. (Fig. 1). Elle mesure 16 cm. sur 3,5 sur 2 cm. Les
bords sont arrondis. En surface, tres nombreux nodules jaunes-
oranges, bien delimites, de 2 & 4 mm. de diametre, dormant un aspect
bossele & 1'organe. A la coupe, les nodules sont jaunatres, avec un con-
tenu gremeux ou caseeux, sans capsule visible, mais se distinguant
nettement du tissu splenique de teinte brunatre.

Les poumons sont legerement congestionnes, avec quelques rares
nodules presentant les memes caracteristiques que ceux de la rate.

Histologie de la rate du lievre:

L'analyse histologique a ete confiee au Prof. H. Hauser de 1'Ecole
veterinaire de Berne, que nous remercions ici d'avoir bien voulu nous
adresser le rapport suivant:

Das Organ besteht makroskopisch aus graugelben Knötchen.
Einzelknötehen sind abgegrenzt durch feine bläulichgraue
bindegewebige Septen, so daß das Organ auf dem Schnitt lobulären Aufbau
zeigt.

Die makroskopisch erwähnten Knötchen bestehen aus Nekrose-
herden, welchen körnige und schollige Detritusmasse aufsitzt. (Große
helle Zonen in Fig. 3; linke Hälfte Fig. 4; rechte Hälfte Fig. 5.) Die Ne-
kroseherde sind umgrenzt von einer Zone von Zellen mit Epitheloid-
Charakter: Großer bläschenförmiger Kern, plumper, ziemlich homogener

und heller Plasmaleib (Mittelzone Fig. 4). Die den Nekrose-
herden anliegenden Epitheloidzellen zeigen nekrobiotische Prozesse
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(Pyknose, Cariolyse, Kernwandhyperchromatose, kornigen Zerfall und
Konfluieren der Plasmaleiber benachbarter Zellen). Daran anschließend

kommen entzündlich infiltrierte Bindegewebsfaserschichten
(Fig. 5, links oben), deren zum Teil verquollene und degenerierende
Faserauslaufer auch die erwähnte Epitheloid-Zellage durchziehen.
Diese Bindegewebsfaserschichten sind ungleich breit und grenzen mit

Fig. 1. Rate du lievre.
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Fig 2. Foie du Cobaye: infection experimentale.
(Meme echelle).

Fig. 3. (Photo H. Hauser.)
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unregelmäßigen Konturen die erwähnten Nekroseknötchen
gegeneinander ab. (Fig. 3, dunkle Zonen.) Die entzündlichen Infiltrate
bestehen zum größten Teil aus Plasmazellen (Fig. 4, rechts unten) und
eosinophil granulierten Kleinzellen (die vermutlich den
Pseudoeosinophilen des Kaninchens entsprechen). Ferner finden sich
Lymphozyten und mesenchymale Zellen aller Reifegrade bis zum
Fibrozyten. Alle diese zelligen Elemente zeigen verschiedene Grade
katabiotischer Prozesse, die um so ausgesprochener sind, je näher sie
an die Nekroseherde zu liegen kommen (Fig. 5, links oben). Schließlich

findet man in diesen entzündlichen Bindegewebsproliferationen
spärliche Kapillaren mit mäßigem Blutgehalt, sowie Blutpigmentkörner.

Von Milzgewebe ist gar nichts mehr nachzuweisen. Der ganze
Entzündungsprozeß erinnert in seinem Aufbau an ein infektiöses
Granulom (Epitheloid-Zellager) mit ausgedehnten Nekroseherden.

Essai sur le cobaye.

Le produit de broyage d'un fragment de la rate du lievre est ino-
cule ä deux cobayes A et B par voie sous-cutanöe. Pour la recherche
du bacille de la tuberculose, on traite prealablement le materiel par
l'acide sulfurique, fait des cultures sur milieux speciaux et inocule en
outre deux cobayes. Les cultures restent negatives, les cobayes ne font
aucune lesion. La tuberculose peut done etre exclue.

Le 27 septembre 1944, le cobaye A avait re§u environ 0,1 g. de
rate de lievre. II est sacrifie le 9 novembre 1944: les ganglions ingui-
naux superficiels du cöte de l'inoculation sont grossis, hyperhemies en
surface, mais sans abcedation, ni necrose. Le ganglion inguinal pro-
fond presente un petit foyer purulent eomme une tete d'epingle.
L'examen microscopique des ganglions inguinaux est negatif (Ziehl,
Gram, Köster, Giemsa). Les cultures sur milieux ordinaires faites avec
les ganglions inguinaux resteront aussi negatives. Le ganglion sous-
lombaire du cöte de l'inoculation est manifestement grossi, sans
abcedation. La rate pese 1,90 g. et presente en surface un aspect bossele,
sans vrais nodules ou tubercules. Les follicules de la rate sont
hypertrophies. Pas de lesions du poumon, ä part une tres legere congestion.
Les ganglions bronchiques, par contre, sont grossis, mais sans autres
lesions macroscopiques. La rate presentant l'aspect caracteristique
d'une rate ä Bang est placee ä la glaciere en attendant le resultat d'une
recherche d'agglutination avec l'abortus-test Zurich qui, ä notre grande
surprise, est positive tres fortement jusqu'ä 1:2500. L'agglutination
est encore nette jusqu'ä 1:5000, mais negative ä 1:10 000. Ce resultat
permettait d'exclure la pseudo-tuberculose, mais s'agissait-il vrai-
ment de Bang?

La rate, conservee ä la glaciere, fut utilisee pour inoculer 4
cobayes le 25 novembre 1944, soit serie A deuxieme passage. Le 27
septembre 1944, le cobaye B avait aussi re9u, par voie sous-cutanee, en-
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viron 0,1 g. de rate de lievre. Le cobaye, femelle portante lors de
l'inoculation, met bas un petit le 9 oetobre 1944, qui prospers nor-
malement, bien qu'il soit reste dans la meme cage que sa mere jusqu'au
29 novembre 1944, date ä laquelle celle-ci est saignee. Les ganglions
inguinaux et sous-lombaires du cöte de l'inoculation sont legerement
grossis. La rate pese un gramme, done un peu augmentee de volume.
Dans le foie, un seul petit point blanc. Ganglions du hile du foie nor-
maux. Poumons et ganglions bronchiques normaux. Le sang du
cobaye agglutine l'abortus-test Zurich 1:320. Desirant exclure la
tularemic, nous avons prie M. le Prof. Tomscik de Bale de bien vouloir faire
un essai d'agglutination avec le sang de ce cobaye. Nous le remercions
de sa grande obligeance et lui exprimons notre vive gratitude. Le
controle fait ä Bale fut positif pour l'abortus (souche Bale) 1:160
et totalement negatif avec le bact. tularense.

On preleve la rate du cobaye, un fragment de foie et un rein qui
sont soigneusement tritures, puis on inocule avec ce materiel trois
cobayes (serie B deuxieme passage) et ensemence abondamment des
milieux de Petragnani, des glioses au foie et des milieux de MacGoy
et Chapin.

Resultat des cultures: les tubes de Petragnani au vert de malachite
et les tubes de gölose au foie ne donnent pas de colonies visibles ni en
air libre 4 37°, ni dans une atmosphere de CO2 & 37°.

Le milieu ä l'ceuf, par contre, donne apres 7 jours de culture & 37°
en presence de CO2 im petit nombre de colonies plates nacrees, qui
atteindront 5 mm. de diametre 10 & 15 jours plus tard. A l'air libre,
pas de developpement visible. II n'y a qu'un seul type de colonies
fornixes par des bacilles qui sont petits, courts, Gram nXgatif, mais pren-
nent le Köster. Iis sont repiquables sur gelose au foie. Les cultures
repiquees sur geloses glycerinees 5, 3% poussent lentement, mais bien
en CO2, puis purent etre entretenues sur agar glycerine ä l'air ambiant
h 37° pendant 3—4 mois.

Le 18 decembre 1944, on inocule par voie intra-peritoneale 2 cm3
d'une emulsion de culture de deuxieme generation ägee de 5 joursä un
cobaye. II est saigne le 12 mars 1945. Cadavre amaigri. Seule lesion
macroscopique constatee: legere peritonite avec adherences entre le
foie et la rate qui pese 0,90 g. Avec serum de ce cobaye, agglutination
abortus-test Zurich tres forte 1:1280.

Avec des cultures sur gelose, on prepare une suspension bacte-
rienne en eau physiologique pheniquee ayant sensiblement la meme
opacite que l'abortus-test officiel de Zurich, puis on compare le pou-
voiragglutinant de ces deux tests avec differentsserums provenant d'une
part de bovins suspects d'avortement epizootique, d'autre part de
quelques cobayes qui avaient reiju des injections de lait de vache et de
deux cobayes de la serie A deuxieme passage saignes le 21 mai 1945.
Les resultats consignes dans le tableau No 1 dömontrent qu'il y a un
parallelisme tres net entre les titres obtenus avec l'abortus-test
Zurich et le test prdpard avec la souche du lievre.
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Tableau I.

Scrums Test „Zurich" Bang Test „Lidvre"

o ©
0 o © © 00-

0 © o © oo

CO s CO to <N co CO CO

*

a) de bovin.
6642 4" 0 0 0 0 0 0 ++ + 0 0 0 0 0
6653 0 0 0 0 0 0 0 + 0 0 0 0 0 0
6650 ++ + 0 0 0 0 0 ++ ++ 0 0 0 0 0
6641 -H- 44- + 0 0 0 0 44- 44- + 0 0 0 0
6734 +4-4- +++ +++ +++ ++ 0 0 ++ ++ ++ ++ + 0 0
6739 +++ +-H- +++ +++ ++ 0 0 ++ ++ ++ ++ + 0 0
6643 +++ +++ +++ ++ + + + 4-++ 444- 4-++ +44- ++ 44 +
6644 + ++ +++ +++ +4-+ +++ +44- ++ ++ -H- ++ ++ 44 +
6645 -H-h +++ +++ +++ +++ +++ +++ ++ ++ ++ ++ ++ 44 «-4-

b) de cobaye
2538 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0 0
2571 ++ ++ 4-+ ++ ++ ++ 0 ++ ++ ++ ++ ++ 44 0
2514 +-H- 4-H- +++ +44- 444- 44- 0 444- 444- +++ +++ 444- + 0
2348 +++ -H-+ +44- -H-+ -H-+ 4-H- ++ +++ +++ 444- +++ 44+ +44 ++
1508 +++ 44-+ +4-+ +44- 44- ++ +44- +++ +++ +++ ++ + 0

c) de cobaye
souche lievre

1498/690 +++ +-H- +++ +++ ++ 0 0 4-++ +44- +++ ++ 44 0 0
1498/700 +++ +++ 4-H- +++ 44- 0 0 +44- +44- +44- 444- 44 0 0

Les resultats de toüs les cobayes inocules avec la rate du lievre,
des reinoculations en deuxieme passage et du cobaye inocule avec
des cultures ont ete groupes dans le tableau II d'oü il ressort une
fois de plus que les lesions provoquees par le bacille de Bang chez
le cobaye sont parfois reduites ä une legere augmentation du poids
de la rate accompagnee d'un titre agglutinatif du serum peu eleve,
que la culture en partant de la rate du cobaye exige des ensemence-
ments massifs avec du materiel preleve aseptiquement et qu'elle
peut etre negative meme si le materiel inocule contenait d'une
fa§on certaine des bacilles de Bang (serie B. deuxieme passage),

Les Cobayes A/3 et A/4 saignes apres 177 jours ont presente
des lesions tres interessantes, nodules blanc-jaunätres dans le foie
et la rate avec presence de bacille de Bang ä l'examen microscopique
direct (coloration de Köster). Sur la figure No 2, on se rend tres
bien compte de la ressemblance parfaite des nodules de la rate du
libvre et de ceux du foie du cobaye. II est done permis de conclure:
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Tableau II.

Cobaye
Inocule

le
Poids

g-
Saigne

le
Poids

g-

Rate

g-
Culture

A 27. 9.44 410 9. 11.44

A

430 1,90
1

1

1

2500 +++
5000 ++

40 +++

A. 1 25. 11.44 460 19. 12.44 460 0,80
1

1

1

80 ++
160 ++
320 +

positive

A. 2 25. 11.44 420 19. 12.44 420 0,70
1

1 00 ©

©

II
II °i negative

A. 3 25. 11. 44 470 21. 5.45 690 1,30
1

1

160 +++
320 ++

x)

A. 4 25. 11. 44 510 21. 5.45 700 0,90
1

1

160 +++
320 ++

B 27. 9.44 500 29. 11. 44 480 1,00 1 320 +++ positive

B. 1 29. 11. 44 380 7. 3.45 520 0,95 negative negative

B. 2 29. 11.44 300 12. 3.45 480 1,00 negative negative

B. 3 29. 11.44 610 12. 3.45 620 1,00 1 320 +++ negative

Culture 19. 12.44 270 12. 3.45 350 0,90 1 1280 +++

H2S04 27. 9.44 390 15.11.44 440 0,50 negative

H2S04 27. 9.44 360 29. 11.44 450 0,60 negative

4) Presence de bacille de Bang. Köster positif trös net. Dans le foie et la
rate.

la rate du lievre contenait un bacille de Bang avec lequel le eobaye
a pu etre infecte en serie et avec des cultures pures. Le bacille a
pu etre isole par culture sur milieu ä l'oeuf de Mac Goy et Chapin.

Ce milieu a la composition suivante:

Jaune d'oeuf 60 parties;
Solution physiologique 40 parties.

Bien melanger, repartir en tubes de 15 mm. de diametre et coa-
guler & 80° C., sans adjonction aucune.

40
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Void 18 mois que nous l'utilisons, ä reiterees reprises et avec
succes, pour isoler du bacille de Bang de laits, cotyledons ou con-
tenu stomacal de foetus de bovins.

Parmi les nombreuses publications concernant les maladies des
lievres, nous en retiendrons specialement deux qui paraissent avoir
un grand interet retrospectif pour formuler l'hypothese que la
maladie de Bang chez le lievre est beaucoup plus ancienne qu'on
ne le pense generalement. En 1874, Bollinger, alors professeur
ä l'Ecole veterinaire de Zurich, a fait une etude minutieuse et
tres complete d'une veritable epizootie constatee en 1871—1872
chez les lievres du canton d'Argovie. II conclut qu'il s'agit d'une
maladie constitutionnelle, vraisemblablement contagieuse, qui
ne saurait etre identifiee avec la syphilis ou la tuberculose hu-
maine, mais vu l'aspect semblable des lesions, il est indique de
designer cette maladie comme venerie ou syphilis des lievres.

Trente ans plus tard, en 1904, Bürgi consacre sa these ä l'etude
d'une epizootie chez les lievres du canton d'Argovie, il conclut ä
une infection provoquee par des staphylocoques seuls ou associes
ä d'autres germes.

Or, les lesions des testicules et de l'uterus decrites par Bollinger
et les metrites signalees chez plusieurs lievres par Bürgi nous per-
mettent de penser que le bacille de Bang a deja joue son role dans
certains cas d'infection mixte. En effet, il est plausible qu'une
metrite soit causee par un avortement.

Les cas d'infection d'animaux sauvages, dans lesquels la
presence du bacille de Bang a ete demontree, par culture et inoculation,
sont rares, plus rares encore ceux qui ont ete publies. En 1936,
Meyer Signale et commente un article de Wieseler qui avait paru
dans un journal de chasseurs „Wild und Hurid". Celui-ci a trouve
de 1928 ä 1936 chaque hiver, des foetus de lievres et de lapins
sauvages; il formule l'hypothese qu'il s'agit d'une infection par le
bacille de Bang, mais la preuve bacteriologique n'a pas ete faite.
De 1935 ä 1938, Rathmann, Schiel, Preun ont decrit quelques cas
d'infection ehez le chevreuil, cas contröles par les recherches de
laboratoire; il faut arriver en 1941 pour que Jürgen Witte fasse la
description exacte d'un cas chez le lievre.

Notre premier cas justifie l'hypothese de Wieseler, le deu-
xieme nous montre que le bacille de Bang provoque chez les

rongeurs des lesions qui peuvent etre prises pour de la pseudo-tuber-
culose, d'oü la necessite d'un contröle bacteriologique. II est done
probable que, parmi les nombreuses descriptions de pseudo-
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tuberculose chez le lievre, il en est quelques-unes oü le bacille de
Bang a joue un role seul ou associe.. Cette hypothese expliquerait
les divergences de vue entre les auteurs qui pensent que la pseudo-
tuberculose est transmissible par voie genitale et peut provoquer
l'avortement, et ceux qui sont d'un avis contraire. —

Notre manuscrit etait dejä envoye pour l'impression lorsque
nous avons pu nous procurer le volume „Die Wildkrankheiten
und ihre Bekämpfung" von A. Olt und A. Ströse, 1914, et
constatons que ces auteurs ont propose, pour la maladie de
Bollinger, le nom de Knotenseuche ou tuberosis caseosa. Iis
n'ont pas pu provoquer la maladie chez le lapin par inoculation

et les essais de culture sur les milieux usuels sont
restes steriles.
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Referate.

Recommandations aux auteurs concernant la bibliographie des theses
et des articles scientifiques par Vuillaume (R). Recueil de medecine
veterinaire Alfort, 1941, 117, 281.

La bibliographie constitue l'une des parties les plus importantes
et les plus utiles d'une these ou d'un article scientifique. Elle doit etre
presentee avec ordre et elarte.

Les indications bibliographiques peuvent avoir trait ä un memoire
publie dans un periodique ou ä un livre ou ä une these de doctorat.
A. Memoires: faire figurer dans l'ordre:
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